
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

 

Acquise en 1984 la construction provisoire située 
rue du Jura plus connue sous le sigle CP 17  
a permis le création de l’école de musique  
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

C’est à l’issue de la cérémonie des remises de diplômes aux élèves de l’école municipale 
de musique qu’Annie Rapt a officialisé son départ à la retraite. Pour marquer le coup, la 
municipalité, en la personne de M. MYOTTE DUQUET offrait une superbe composition 
florale à celle qui, depuis le 9 novembre 1988 est restée fidèle à l’école de musique, tant 
pour les nombreux cours de piano dispensés, mais aussi pour l’approche de la musique 
lancée avec l’éveil musical. « de nombreux enfants mais aussi quelques adultes, ont 
bénéficié de votre expérience, de votre patience et de votre gentillesse pour suivre le long 
chemin qui mène à la pratique de la musique, un art formidable, parfois ingrat, mais qui, 
par son universalité œuvre au rapprochement des hommes«  soulignait André MYOTTE-
DUQUET. 
 
Annie Rapt, des « vibratos » dans la voix, remerciait l’assistance pour cette marque de 
reconnaissance, tout en se jurant bien de continuer à tâter du clavier pour son plaisir. 
Bonne retraite Madame Rapt, et merci encore d’avoir eu cette devise : « tout pour la 
musique ». A la rentrée , la relève sera assurée par Tania Schmitt pour la classe de piano. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

L’école de musique, forte actuellement de 71 élèves, a vu ses effectifs 
augmenter de près de 30 % par rapport à l’an dernier. Sa vitalité n’est 
donc plus à démontrer, pas plus que son rayonnement, car si la majorité 
des élèves est boussoise, on y trouve également des éléments venus de 
Guénange, Rurange, Bertrange, Ay-sur-Moselle et Ennery. 
Dirigée par Raymond Dauber, secondé par quatre professeurs, l’école 
dispense un large éventail de disciplines musicales depuis une approche 
ludique par le biais de l’éveil musical, en passant par le solfège et l’étude 
instrumentale. Au « hit » des instruments » le piano vient largement en 
tête, suivi par la guitare, l’accordéon et les bois (clarinette et saxo). 
Concernant la classe d’éveil musical (seize élèves), Mme Rapt, professeur 
de piano, se déclare étonnée par l’assiduité et la motivation  de ces jeunes 
futurs musiciens, ainsi que par l’absence de « déchet » au fil de leur 
progression. « Je considère cette classe comme une véritable pépinière de 
musiciens », conclut-elle. 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Quant à R. Dauber, il souligne que l’enseignement dispensé est calqué sur 
le Conservatoire municipal d’Amnéville ainsi que sur le Conservatoire 
national de région de Metz, ce qui est une référence non négligeable. Il 
ajoute que pour les examens semestriels et de fin d’année, les morceaux 
sont choisis parmi ceux proposés par les deux conservatoires 
précédemment cités, ainsi  que de la FNUCMUM (Fédération nationale 
des écoles et conservatoires municipaux de musique, de danse et d’art 
dramatique), suivant le nouveau schéma directeur du ministère des 
Affaires culturelles. 
Tout cela semble prouver que le sérieux de l’enseignement dispensé, ajouté 
au dévouement des professeurs, ne peut que justifier l’essor de l’Ecole de 
musique boussoise. Pour conclure, il est peut-être utile de rappeler que 
l’éventail des instruments proposé n’est pas exhaustif, et que les amateurs 
de violon, trompette ou autres instruments peuvent sans crainte venir 
grossir les rangs de l’école.  
    

 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
             Agé de 32 ans, Denis Meyer va animer la classe de flûte traversière. Marié et père de deux enfants 
             (dont un qui apprend la flûte), il est instituteur au groupe scolaire « les Saules » à Bousse. Grand 
              passionné de sport, il est obligé, suite à une opération, de changer d’activité et se découvre, à l’âge de 
              20 ans une nouvelle passion : le flûte traversière. Déjà sensibilisé à la flûte  à bec ou collège 
              à Rombas, puis parallèlement à ses études çà l’école normale, il rentre au Conservatoire National de 
              Région de Metz, (classe de M. GIANESINI) où il suit également le stage de pédagogie musicale 
              Willems’s (solfège). 
               Il continue ensuite ses études musicales au Conservatoire d’Amnéville où il obtient une médaille d’or,  
                puis un 1er accessit. 

Faire aimer la flûte, tel est le souhait 
de Denis Meyer, animateur de la 
nouvelle classe de flûte traversière. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les cours ont repris à l’école de musique avec, pour cette nouvelle saison l’ouverture d’une classe de 
flûte traversière animée par Denis MEYER. L’apprentissage du solfège ou d’un instrument ont toujours 
autant de succès. 
Comme l’année précédente, des vous d’éveil musical seront dispensés à l’école de musique de Bousse 
pour les enfants dès l’âge de 4 ans, sans oublier également la classe de solfège pour adultes dont le succès 
ne se dément pas au fil des ans. Un large éventail d’instruments est également proposé avec le piano 
(renforcé cette année avec le nouveau piano numérique CLP 124 Yamaha), la guitare folk, les 
percussions, l’accordéon, la clarinette et le saxophone. Au vu des inscriptions, en note toujours une 
prédominance pour le piano qui semble rester l’instrument « noble » ; « ce qui, d’après M. auber directeur 
de l’école de musique, est un peu dommage, car beaucoup d’orchestres et harmonies sont confrontés à 
une pénurie dans les pupitres de bois et cuivres, voire d’accordéon »A noter que les inscriptions pour les 
diverses classes peuvent encore être faites à l’école de musique aux heures de cours. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

De  l’éveil musical aux instruments les plus 
variés, l’école de musique n’offre que 
l’embarras du choix 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 

 
 
 
 
 

 
        Epatant, merveilleux ,paradisiaque  Vive les vacances, vive nous! 
       Clément, tout excité à la joie de laisser cahiers et crayons dans le placard pour deux mois. sautait tel u  
        n  cabri Enfin il finit par s’arrêter, essoufflé. Toute la bande le regarda en riant Aurore , Lucas et tous 
       les autres, rassemblés au bord d’un étang des projets plein la tête 
       Le soleil commença à se voiler ;ah non s’écria Lucie,ne me dites pas qu’il va pleuvoir,ce n’est pas le 
        moment et alors répondit Clément ;« Chantons sous la pluie !» 
        Ouf !ce n’est qu’un gros nuage qui n’a fait que passer, 
        rien de méchant. 
        Avez-vous vu ce cygne ? Avec le reflet de son cou dans l’eau,droit comme un l,filant doucement au 
        grès du vent,il me fait penser à la «Panthère Rose » marchant sur l’eau ,qu’en pensez-vous ? Bof. . . si 
        c’est ton impression dit Lucas on ne va pas te contrarier. 
 
 
       Marjorie, allongée sur le dos, mâchonnant un brin d’herbe, a les yeux perdus dans le vague 
      -A quoi rêves-tu ? lui demande Perrine,ou plutôt à qui rêves-tu? renchérit Claire Marjorie, un petit 
       sourire au coin des lèvres leur murmura hum I «Love Story !»,histoire d’amour. 
       Au fait, dis moi Perrine ce voyage prévu pour les vacances, c’est toujours O.K. ? 
      -Oui Je n’ose y croire c’est tellement fabuleux. Dans une semaine je traverserai l’océan et à moi la 

             grande aventure et la découverte de « New York ,New York » 
       Dessous un gros chêne feuillu ,un petit groupe s’agite et les rires fusent de partout .Que se passe-t- il? 
       Et.. .3 pas à droite, 3 pas à gauche ,mais non, vous n’avez rien compris , on recommence !Pascal essaie  
       avec bien du mal à leur faire danser le Sirtakis .Ah si Mikis Théodorakis vous voyait! 
      -Quel est cet illustre inconnu 7 demanda Caroline 
      -Mikis a fait la musique de «Zorba Le Grec» 

      Ah d’accord ,mais c’est plus facile à jouer qu’à danser  

Cécilia Cécilia ! viens vite à mon secours mais c’est pas possible ! ce chien est devenu fou, criait Rémi 
     qui essayait en vin d’attraper Brutus; mais regardez il est entrain de tout saccager Il y a 5 minutes il était  
     encore tout calme, répétant docilement tous les petits tours d’adresse que je lui ai appris, quelle mouche  
    l’a piqué? 
    Aucune dit Cécilia, il voulait seulement se dégourdir les pattes! Tient vois-tu comme il nous nargue? 
   En effet, installé sur une énorme pierre, nez au vent, Brutus les regardait d’un air dominateur Ils éclatèrent  
   de rire en disant en choeur . ..mais il se prend pour le « Roi Lion » 
   Quel rêve affreux j’ai fait cette nuit, j’en suis encore toute retournée 
  -Raconte nous Tiphaine! 
 



 
 
 
 
 
 

 
 
            Je me promenais tranquillement sur une plage, lorsque soudain la mer m’entoura et commença à 
            s’agiter, comme si quelque chose allait en sortir; mes yeux fixaient cette eau bouillonnante et une   
            chose énorme,un animal avec une petite tête mais un corps monstrueux , se trouva devant moi 
            C’était un dinosaure Puis il y en a eu un 2 ,puis un autre,ils sortaient de tous les côtés je me suis 
             mise à crier « Papa Papa ! et Ouf! je me suis réveillée soulagée de me trouver dans mon Lit et non à 
          « Jurassic Parc » parmi les dinosaures 
             Fanny et Simon se frayèrent un chemin dans le sous-bois, prenant un sentier envahi par ta 
             végétation ,si étroit , qu’il était presque invisible ;Brutus lui-même sembla remarquer qu’ils avaient 
             atteint un territoire inconnu. 
             Fanny. j’ai l’impression que nous sommes les premiers à découvrir cet endroit idyllique,je me  
             prendrais presque pour Christophe Colomb! Ah oui! répondit —elle à « La conquête du Paradis» 
             Stop on ne rêve plus dit Audrey,n’oubliez pas que vous vous êtes proposés pour couper des  
             branches qui serviront à la construction de notre cabanon ,ce n’est pas en batifolant que nous y  
             arriverons - Et patati et patata bougonna Lucas,celle-ci toujours à vouloir faire le chef!.. 
             Allons allons intervint Denis.ici il n’y a pas de place pour « La dispute » laissez cela à Amélie 
             Clac  clac à force de coups de hache,un bon tas de branchages pris forme. 
            -Ce n’est pas tout, à présent il va falloir les transporter Ne nous inquiétons pas .nous allons laisser 
             faire « Le Professionnel » n’est-ce pas Claire? 
             vu l’amas de branches,le travail n’était pas près d’être terminé et la fatigue commençait à se faire 
              sentir 
              Quelqu’un ou quelqu’une pourrait peut être me remplacer ,cria Simon 
             -J’arrive en renfort! lui répondit Anne,il faut quand même que cette cabane soit terminée avant  
             «L’aube du 5 jour»’ 
               Fifou fifou c’est Aurore qui arrive en petites foulées. 
              -Ma parole tu t’entraînes pour les jeux olympiques? 
              -Vous ne croyez pas si bien dire,dimanche j’ai une compétition et Karl qui court avec moi ,est une  
               adversaire de taille 
              -D’accord mais en attendant de te prendre pour un des héros de « Chariots De Feu »viens nous 
              aider! 
              Whaou Quelle trouvaille géniale cette brouette ! Nous allons pouvoir transporter nos branches sans 
             trop de peine. 
            -Où as-tu déniché cette merveille Claire? 
            -Chez le père François,vous savez celui qui a toujours la pipe à la bouche et un béret sur le haut du  
             crâne on se regarda,- Non on ne voit pas -Mais si! tout le monde  l’appelle « Le Parrain» Ah bien 
             sûr! il fallait le dire tout de suite 
            Après une heure de dure labeur, la cabane prit forme. Ils avaient bien choisi l’emplacement; Sur une  
            petite butte, adossée à des noisetiers pourpres ,qui formaient un buisson très épais et qui l’abritaien 
           t d’un soleil trop ardent. 
            Elle est vraiment superbe s’exclama Caroline Et... si on lui donnait un nom? Personnellement, je la 
            baptiserais bien « Le Moulin Rouge) 
           -Oui oui! ce nom lui va à ravir Adjugé 



 
 
 

 
 
 
 
 
           Les nuages avaient complètement disparu pour faire place à un ciel d’une bleu intense. Plus un  
           souffle de vent. Le soleil malgré l’heure tardive brûlait encore ; Claire suggéra de prendre une pause 
           bien méritée au 
           Moulin rouge. Personne ne se fit prier, d’autant plus qu’une orangeade bien glacée nous attendait. 
 
           -Il ne nous manque plus qu’une musique d’ambiance, style blues Mais chut I Entendez-vous ? C’est 
          « Callig you » 
            Karl  nous regarda. 

 
            -Je n’en reviens pas, pour un premier de vacances,nous avons tait tort! Vous m’auriez dit hier: « 
             Demain soir nous serons tous réunis dans notre cabane , (heu pardon Au Moulin Rouge) que nous 
            avons construit de nos mains je vous aurais dit «Mission Impossible» 
            En attendant de partir avec nos parents en vacances ,que de bonnes journées nous allons passer dans 
            ce petit coin de paradis.  En plus un lien énorme nous unis,celui qui nous a tous rassemblé 
            aujourd’hui et qui porte le nom MAGIQUE de MUSIQUE! 
            N’est-ce pas de la magie lorsqu’on entend le murmure de la brise dans les arbres,le gazouillement du  
            ruisseau,le chant d’un oiseau 

                  Plus de bruit.., fermons les yeux .et écoutons le Prélude de la Suite Bergamasque de Debussy  
                  interprété par Perrine 

            Conte musical écrit par Annie Rapt , professeur de piano à l’école de Musique de Bousse. Remise  
            des prix de Juin 2004 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


